
.Masques et Mascarades

domino ropse. Aprèe. avoir soupe à Vermai-
les eu cSu.gnie de plusieurs soigneurs,
dount t'tm avalt acheté neuf dominos, Il se
m.i porter in calèche, i'ue Saint-Nicaise, où
il 4eeendit, toujouirs en conipagnie des
sdegseias. Ils alèrent à le jusqu'à 11O-
p,ém. Mais. «nmeIls n'avaicent pris que
sebt bU3lets, un garde les arrêta; Ils duýrent
(tonnebr deux écus de, six iliv'res pour pou-
VOfr entrer tous ensemblle. D>ans ie ýbu]
pter-onne ne reonnut le roi. On ne sut que

le roi Mtalt venu (lue deux heures après
son déiyant. c'(,,t-A-dire à, ix heures du

mati. Le Mardi gra-, le roi as en<ore au
bal, à Versailles, chez la ý>r1ncesse ýde Cha-

asIl daisa uni Jniýnu(t.

I~bas nasqu4é n'eurent rpas toujours
14 mjgje 4<lt. Après LoYuis XV on les veet
tomer on dés.ýuétude, et Ua Révolýution les,
Inosrrlvlt. 'D'ailleurs, les femmnes ne por-
talent pluas de, masques a-u dix-huiitième

lets mnaseades reparurent. Le
péra, que Napoléon devait f-ré-
oUi-rit le 25 février 1800, Les
allaient masquées et en domf-
mines sans masqués et en frac.

C'est aussi de 1800 que date la fabrication
française des masques en cire et en ceu-
ton, Ihuport(ée d'1talie, qui j'usqu'en 1770
en avait ou le, mono.poQe. 1Enfln en 1836
une ordonnançce a r6&glementA l'ussge du
masque.

Lesnmasquies, en grand honneur en Fran-
ce et on Itale, ne le sont guère on Angle-
terre, ï,n Russie, on BelgIque; le Oarnayal
revêt, enr effet, dans ces pays un caract.ère
Sol(ennel.

Les; Chinois, les Japonais se servent du
masque Sur la scène, comme -l'es anciens
Romnalns. Il on est de même ehe7 les ha-
b4t.ants de Ï114, Jle Ja-va.

D'au'tres uisages ont ave-c le masque des
puinis~ comunsw. Rappelons que les Ara-
bes se dé-guis.ent encore. Les Touaregs
voyagent arvec une kotte placée sur le vi-
sage et qui ne laisse voir (lue fles yeux.

Les Mexicaines s'ý-ntou.rcnt ýla tête -avec
le " rvooo ".

E~n E,;pgne, les feimmes, de Vlillaseca se
vollent Ica ftaure oen zrlant au muaTehé.

Les Alitral-lens, -les Zflandais se cou-
vrent le cQrju de tatouages; les Ocýéanleas
se passent dans les oreM3es dans les nari-
nes, des pums des anneaux e ivolire.
Les Peaux-Rouges se olore<nt >e visage.
Chaque peuple du mnon-de conçoit le mas-
queC à sýa façonM.


